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même s'il en fut. Un seul pourtant, l'arrestation de
dix personnes dont nous partageons les idées, la
colère, un certain goût pour le des‐ordre et (c'est
peut‐être le plus risqué aujourd'hui) les lectures.

Ceux qui croyaient que le traitement
médiatique de cette affaire allait leur en ap‐
prendre un peu plus sur cet espace particulier de
l'alternative culturelle et politique, en sont pour
leurs frais. C'est en revanche sur les (dys)fonc‐
tionnements et comportements politiques, média‐
tiques et policiers qu'ils en apprendront ; sur la
dramaturgie mille fois répétée. Ici, le média n'est
plus le conteur, l'historien, le metteur en scène. Il
est, semble‐t‐il, la voix off d'une pièce écrite
ailleurs à laquelle, de bon gré, il collabore. Le po‐
licier, lui, est à la fois acteur et souffleur.
Viennent ensuite les personnages tiers, le spécia‐
liste de la résolution des problèmes, l'analyste, hier
spécialiste de l'extrême droite, aujourd'hui de
L'UTRAGAUCHE. Rien de réel en somme, sourires
télévisés de ministres et de dirigeants de la SNCF
quand on engeôle, puis, des mots de journalistes,
tous confondus, en forme de scoop péjoratif,
groupuscule, etc.. Puis silence confus, sans revenir
sur leur mot, un peu de doutes pourtant. Grâce aux

médiasonapprendraaussiquenepasavoirde
téléphoneportableoudeconnectionInternetsigni‐
fieentrerenclandestinité.Bref,quesesoustraire
àdespossibilitésdecontrôlesillégauxc'est
ENTRERENCLANDESTINITE.Voilàlesconséquences
directesdupassagedemaindesRGàlaDST.Et
lessyndicatsquis'enorgueillissentaujourd'huide
nepasêtreresponsablesdes«sabotages»le
comprendrontbientôtàleursdépens.

Nousnesommespasicipourdisculper
lesinterpellésdu11novembre,ilss'enchargeront,
leursavocatsaussi,maispourinstruireàcharge.
Nonpasuncorps:journaliste,flic,politique,mais
instruireàchargecequilesdépasseetlesnour‐
rit,«ilsistema»disentlesNapolitainsparlantde
lamafia.«Ilsistema»donc;unefableàlaquelle
adhérerpourqu'ellevousnourrisse.Unehistoire
quiveutdirigernosvies.

Lehululementmédiatiqueavaitprécédé
dequelquesjourslapleinelune.Ledisqueparfait
finalementarrivé,lecrisembles'apaiser.Cepen‐
dant,lameuteenmald'infosvendablesétaitpas‐
séeparlesdifférentsstadesdudégonflement.À
défautdepreuve,neluirestaitplusqu'àinstruire
àchargelesmalsaineslecturesetécrituresdes

d'ailleurs?
[Planlarge,aulointain]Onnepeutpas

s'approcher,lamaisonmordsansdoute.Onap‐
prendrajusqu'àsonprixd'achat200000€,en
mêmetempsquel'extractionsocialed'undes
membres,pardon,duchef:«bonnefamilleet
pourtantanarchiste».latrahisondeclasseçane
separdonnepas!

Ahd'iciqu'elleestbelle,imprenable,la
planquedesdangereux!Etdesplanques,ilen
faut,desmaquis,desreplisoùpenser,oùagir.
Pournouscefutl'artcontemporainoù,c'estbien
connu,onvouslaissefairelesauvage.Seulespace,
où,nousleconfessons,àcouvert,nousavonspu
traiteretagirsurlavilleAVECceuxquienétaient
exclus.Mettreenplaceuneparole,unepratiquequi
nousauraientvaluuneexcommunicationdelaMai‐
sondel'ArchitectureouduMinistèredelaVille.Ici,
àTarnacc'estunemaison,uneépicerieet,sansy
êtrejamaisallés,noussupposonsunebonnebi‐
bliothèque.

Devons‐nousparlericidesgéniesdulieu,
delaverticalitéhistoriquedecertainspointsgéo‐
graphiquesquisemblentpourtantdansuneétrange
poétiqueterritorialeendireassezlongsurnotre

réel:Reims,Vichy,Tarnac.Pourcesdeuxdernières
villes,uneépoqued'horreur.Pourl'unel'horreur
d'ungouvernementfasciste,pourl'autrel'horreur
delaprisonouducampqu'attendentlemaquisard
réfugiéici,legénéralGuingouinouGatti(rangés
tousdeuxaurangd'anecdotesvirilesparunjour‐
nalistedeLibération).Etlà,aujourd'hui,encore«
guerredurail?»,sabotage,terrorisme?Bienque
notreculturejudiciairesoitquelquepeudéfaillante,
nousleconfessons,nousnepouvonsnousempê‐
cherdenousétonnerdelajuxtapositionet,dans
labouchedupouvoir,delasynonymiedecesdeux
mots:sabotage/terrorisme.Quand,dansl'histoire
decepays,cesdeuxmotsfurent‐ilspourlader‐
nièrefoisjuxtaposés?Quand,pourladernière
fois,ontilsconduitderrièrelesbarreaux?Sabo‐
tage/Terrorisme.Sabotage=Terrorisme.Mauvais
souvenirs,ceuxd'uneépoquequ'évoqueimmanqua‐
blementpournouslenomdecesdeuxvillesTar‐
nac/Vichy...Lestempsbrunissent.

Onauraittortdenevoirdanscette
affairequ'unproblèmedepolitiqueintérieure,un
problèmefranco‐français.Tortaussidejouerle
mêmejeuqueceluidespouvoirs,ladiabolisation.
Diabolisationd'unparti,desonleaderdevenupré‐

simplicitéducodecouleurs:capuchesblanchespour
lesgentils,capuchesnoirespourlesméchants)
arriventchezlui.Sonmatérielestsaisi,seslivres
sontsaisis,sonchatestsaisi,lecorpsdesa
femmeestsaisi.PatriotActoblige.Ilestenpos‐
sessiondematérielsinterdits,livres,éprouvettes,
etc.Aussitôtincarcéré,ilestaccusédeconspira‐
tionterroriste.Sesavocatstravaillent,ilsemble
disculpé.mais,miracledesloisd'exception,onre‐
monteàcequ'ilapuécrire,àsesprojetsanté‐
rieurs.Onl'accuserafinalementdefraudepostale
puisqu'ilenvoyaitdeséchantillonsàsoncollabora‐
teurvivantdansuneautrevilledesÉtats‐Unis.

N'endéplaiseànoscompatriotes,parti‐
cipantsàlacoursedecôteverslepouvoir,qui
auronttôtfaitdetirerleursmarronsdufeu,
d'utiliserlesinterpellationsdu11novembreàdes
finsélectorales,«ce[problème]n'estpaslimitéau
territoiremalheureuxdenotrepays.Ce[problème]
estun[problème]mondial...»

Onnousaccused'entretenirdesréseaux,
descontactsavecd'autresgroupesdansd'autres
pays,politiques,activistes,artistesetc.quandun
réseaubienplusimportant,mieuxorganisé,
structuré,pluspuissantréuni20desesmembres

dans une ville américaine sous son plus joli logo :
G. 20.

C'est un espace compliqué que le nôtre,
qui par nature tente de surpasser tout commen‐
taire. C'est un travail sérieux que de tenter d'ex‐
pliquer des parcours individuels qui tentent
d'INCARNER des polyphonies d'alternatives cultu‐
relles et politiques. Des individus qui tentent dans
un univers qui ne s'y prête pas, quand il ne l'em‐
pêche pas, d'accorder leur vie et leur pensée. Va
pour ULTRAGAUCHEANARCHOAUTONOME si c'est
pour expliquer que c'est le seul espace respirable,
celui de la complexité politique, de l'expérimentation
et de la créativité. Expériences multiples, types
d'actions multiples, tentatives de tentatives,
joyeuses souvent, pour voir changer le monde. Ici,
une revue ; là, des participations alternatives aux
manifestations ; ailleurs encore un travail de dé‐
nonciation ; plus loin, un autre d'intervention ur‐
baine ; un groupe de rock ; une épicerie...

Saboteurs ? Saboteurs nous le sommes,
saboteurs symboliques d'abord. Saboteurs des
pensées de reconduction du même culturel ou poli‐
tique.

Expliquer ça ? Impossible, nous, le

crochet en fer à béton soudé.

Incarcérez ! Incarcérez ! Et vos prisons
deviendront bientôt nos plus belles universités !

Pour les interpellés du 11 novembre, nous
ne souhaitons rien d'autre que ce que nous sou‐
haitons à tous : liberté et leur adressons un salut
fraternel avec une pensée particulière pour l'un
d'entre eux.
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Délit de lire
(pour autre chose que se distraire)

Désormais nous n'utilisons plus de fers à béton.
Trop risqué.

Nous sortions à peine des funérailles
d'une date, 1968. Funérailles aux allures de veillée
funèbre anglo‐saxonne, blagues de potaches autour
du cadavre pourri, pour ceux qui y avaient participé
ou, funérailles en forme d'ultime balle dans la
nuque pour se débarrasser définitivement de son
souvenir pour les autres. On peut alors s'étonner
de l'étrange duo auquel s'adonnent ceux, aujourd'hui
au gouvernement, qui voulaient en finir avec 68 et
ceux travaillant pour certains médias nés de cette
date. Duo chanté, messe de résurrection du «
groupuscule d'extrême gauche ».

Fabrication de coupables ? Non, d'enne‐
mis. Ennemis politiques nécessaires pour ceux qui
pensent que la politique consiste à le désigner.
Ennemi pratique. Important, mais juste une centaine.
Anarchistes, mais de bonne famille. En réseaux
internationaux, mais non organisés.

Que dire ? Des faits, rien. On se demande
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interpellés.Ainsi,lalecturedecertainslivres
sembleêtredevenueundélit.

Etc'estcommeunmauvaisrêvede
mauvaiscinémas.Lespersonnagesseréveillent.
Ouvrentlejournal,danslequelilsvoientpeuà
peus'esquisserunportraitrobot.Ceportrait,c'est
eux,c'estnous.Nouvelennemi.Sasimpledésigna‐
tion,créationouinterprétationsouslecrayonpo‐
liciersuffitalorsàlégitimerlasphèrepolitique
traditionnelledanssonensemble,sonexercicede
surveillance,deconditionnement,sapetiteetmes‐
quineguerresocialeorganisée.C'estunmauvais
rêve.Etvoilàquenousnousréveillonsavecunjoli
nomtoutneuf(quoique)ULTRAGAUCHEANARC‐
HOAUTONOME.Pournotrepart,nousn'aimionsdéjà
pasARTIVISTES.

Maisattention,pourparticiperàlafic‐
tionilyadescritères,desépreuveséliminatoires.
Latéléréalitépolitiquefaitsoncasting:De25
ansà35ans,possédantun,deux,oupire,tousles
livresdeGuyDebord,Blanqui,Gramsci,Gattipeut‐
être...AyantparticipéàunouplusieursG8sans
pourautantfairepartiedelaL.C.R.oud'A.T.T.A.C.
Étantoutentantdedeveniranarchiste.Croyant
quelapolitiques'élaboreetsepensemieuxdans

l'actionquedanslesréunions.N'appartenantàau‐
cuneorganisationpolitiqueousyndicale.Nesere‐
groupantpourtravailler,réfléchir,agiroumême
parfoismangerqueparaffinités.Tentantde
mettreenaccordsavieetsesidées.Pire,defaire
ensortequechacunesenourrissedel'autre.Re‐
fusantlasectorisationsociologiqueetpsycholo‐
giquepoureux/nous‐même,pourlesautres.

Etlevoilà,lebeletnouvelennemi.
Eux/Nous.Etsiçanesuffitpas,pourvousen
convaincre,quelquesimagesdemanifestantsàca‐
puchelançantdescailloux.Etsiçanesuffittou‐
jourspas,alorsonrejoue.Onfaitdela
reconstitutionpourlephotographe,lecameraman,
11novembre!Pendantquelà,unpoilu,doduetbien
lavé,estentraindesefairepanserlebobopar
uneinfirmièreavec,envoixoff,l'absolutionprési‐
dentielledesmutinsfusillésen14/18;ici,c'est
l'arrestationd'ActionDirectequel'onrejoue.Ilya
duflicàcagoule,delavoiturebanaliséeaussi.Ily
amêmelegentilvoisinquidoitdirequ'ilnes'en
doutaitpas(maislà,lepersonnagedethéâtrefera
delarésistanceetnejouerafinalementpaslerôle
imposé).Çanesuffitpasencore?Ilfautl'imagede
laferme!CelledeRouillanoucelledelaCreuse

6

sident.Leproblèmeesttoutautre,plusgrave,
généralisé.Ceproblèmeestunproblèmepolitique
essentiel,européenpourlemoins,occidentalcer‐
tainement.L'après‐guerreavulemarxismedevenir
lacolonnevertébraledelapenséepolitique.On
étaitpour.Onétaitcontre.Onvoulaitréformerce
modèle.maistoujoursontournaitautour.Etvoilà
quelaguerre,qui,bienquefroideenétaittoutde
mêmeune,estperdueparlecampmarxiste.Depuis,
etcelanedatenidesdernièresélectionsprési‐
dentiellesnidecellesquiontvuleFrontnational
audeuxièmetour,lacolonnevertébraledelapoli‐
tiqueestdevenue,nouslecraignons,lefascisme.
Onestpour.Onestcontre.Onveutleréformer,
l'intégrer,ledissoudredansdesprogrammesen
agitantl'épouvantail,lamenaceultime.

Non,nidesdernièresélectionsnide
cellesd'avant,ni...Souvenez‐vousd'uneétrange
Europe:AznarenEspagne,BerlusconienItalie,
ChiracenFrance,unfascisteenAutricheetl'ext‐
rêmedroitemontanteenAllemagne,enBelgique...
Problèmeeuropéen?C'estcertain.Occidental?
Sansdoute.

Cetteaffairen'esteneffetpassans
rappeleruneautre,ailleurs,auxÉtatsUnis.Mêmes

jeuxdeloisd'exceptions,promulguéespourfaire
faceàlamenaceterroriste,mêmesaberrations,
mêmemanquedepreuves,mêmerefusdesautori‐
téspolitiquesetjudiciairesdefairemarchearrière
:l'affaireSteveKurtz.

SteveKurtzestmembrefondateurdu
groupe«CriticalArtEnsemble».Unenuit,sa
femmedécèded'unecrisecardiaque.Ilappelleles
servicessanitairesconcernéset,commelePatriot
Actàl'instardenotreLSQ,prônelafusiondes
services,cesontaussilespompiersetlesforces
depolicequeKurtzvoitdébarquerdanssonloge‐
ment.Ledécèsdesacompagneestconstaté:crise
cardiaque.Cependant,lespolicierszélés(oudés‐
oeuvrés)jettentunoeilcurieuxàlabibliothèquedu
coupleetydécouvrentd'étrangesouvrages,philo‐
sophie,politique,anarchie,science,certainsparlent
d'ADN.Uneautrepièce?Ilscontinuent,visitent:
l'atelier.DanscetatelierlematérielqueSteve
utilisepoursonfuturprojet.Ustensilesrudimen‐
tairespermettantd'extrairel'ADNdesproduitsde
consommationcourante.Cesontalorsdessil‐
houettesdesériestéléviséesquidébarquentàson
domicile.Larueestbloquée,deshommesencom‐
binaisonsblanchesencagouléseuxaussi(notezla

savions pour les pouvoirs (et nous ne parlons pas
uniquement ici du parti au gouvernement mais de
l'ensemble d'une classe politique cachant son
indigence derrière le masque du réalisme sta‐
tistique) ; impossible pour les grilles fermées des
médias aussi, de leur nombre de signes, de leur
comité de rédaction, de leur temps d'antenne et de
leur pages de publicité à vendre. Impossible ! Il leur
faut des repères... le plus simple ? Le chef. Il faut
un chef, quitte à le fabriquer. A‐t‐on déjà vu des
personnes vivant ou travaillant ensemble sans chef
? (Notons ici que le chef désigné est celui qui écrit,
théorise. Pour une fois, contre toute attente, il
semble que l'on reconnaisse à la culture et à
l'intelligence un certain pouvoir. Imaginez un peu si
celui qui nous gouvernait était toujours le plus
intelligent ou cultivé...) Expliquer ça ? Impossible
surtout quand le travail journalistique devient celui
de perroquet policier. « l'ultragauche déraille »
titre Libé. « Le titre est bon et apparemment
justifié puisque l'accusation publique a été portée
par la police, par le Ministère de l'Intérieur avec
des éléments, notamment le matériel saisi à Tarnac
» indique le rédacteur en chef avant de montrer du
bout du doigt les précautions qui avaient été

prises, puis la silhouette dans l'oeil rond de sa
fenêtre présidentielle semble elle même pirouetter :
« c'est peut‐être l'ultra gauche mais si c'est un
autre groupe, l'histoire qu'on raconte ne tient plus
debout ». Voilà ! « L'histoire qu'on raconte » le
grand récit, le même toujours . Avant d'ouvrir sur «
l'opération politique », « sans doute » qui viserai
muettement à créer l'amalgame entre Besancenot
et la violence politique. Même là ! Il faut des re‐
pères, assurer dès maintenant le service après
vente de l'affaire au cas où par malchance elle
s'effondrerait. On notera aussi ici la perduration de
l'historique lâcheté de groupes politiques comme la
L. C. R ou le P. C. F. Leur condamnation aveugle et
mal renseignée de toute action sortant de la
tradition du tract, de la manifestation, ou de l'urne.
On sera aussi assourdi par le traditionnel silence
des milieux culturels et artistiques pourtant si
prompts à nous demander de venir faire les gentils
sauvages dans leurs églises.

Saboteurs ! Saboteurs ! Sapeurs peut‐
être. Voilà pourquoi jusqu'à nouvel ordre et pour
que l'amalgame soit clair nous porterons en logo «
l'objet/preuve » de la haute technicité de la dan‐
gereuse ULTRAGAUCHEANARCHOAUTONOME, soit, un
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